
Zeitschrift: L'ami du patois : trimestriel romand

Band: 28 [i.e. 29] (2001)

Heft: 113

Artikel: En février

Autor: [s.n.]

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-244355

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 09.08.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-244355
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


28

M1^

La neige emplit le noir sillon.
La lumière est diminuée...
Ferme ta porte à l'aquilon,
Ferme ta vitre à la nuée!

Dehors, les papillons de neige
Tourbillonnent encore un peu.
Laissons-les faire leur manège ;
Restons en chambre auprès du feu.

Petits oiseaux, pour vous repaître,
En vain chercheriez-vous du grain.
Venez sans crainte à ma fenêtre.
Petits oiseaux, voici du pain.

Tout est blanc, car l'hiver morose
A déployé son lourd manteau,
Et Février tient porte close
Au printemps s'il revient trop tôt.
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